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QUAND L’HOMME MURMURE
À L’OREILLE DES CHEVAUX

Interview par Magali Eylenbosch de Pascal Quittard, 
diplômé en équitation éthologique

Après une longue période d’apprentissage quasi « militaire » de 
l’équitation, nombreux sont ceux qui, aujourd’hui, s’accordent à penser 
que c’est à l’homme d’apprendre à parler le langage des chevaux, pas 
l’inverse. Lorsqu’une relation de confiance s’établit, tout devient 
possible.  

L’équitation éthologique n’a rien d’une nouvelle tocade pour bobos en mal de 
sensations. On la pratique depuis longtemps et les résultats obtenus sont 
parfois stupéfiants. Misant davantage sur la communication interspécifique que 
sur les brimades, l’animal apprend à venir spontanément vers l’homme et 
l’homme s’engage à ne jamais trahir la confiance du cheval. Pourquoi tenter 
une méthode différente alors que les bons coups d’éperons et la cravache ont 
toujours fait recette? Les raisons sont multiples. De jeunes cavaliers ont du mal 
à vaincre leur peur. De nouveaux propriétaires ne trouvent pas le chemin du 
dialogue avec leur monture. Les éleveurs préfèrent suivre quelques conseils 
avisés et éviter les accidents. Il nous faudrait un livre pour expliquer cette 
philosophie par le menu, nous avons préféré parler à ceux qui la pratiquent au 
quotidien.
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Comment êtes-vous arrivé à enseigner 
l’éthologie? 
Je faisais de l’équitation dite « traditionnelle » et ma spécialité était 

le débourrage de jeunes chevaux et de chevaux difficiles. En prenant 

de l’âge, je prenais de plus en plus de coups et j’enchaînais les séjours 

à l’hôpital. Ça m’a fait réfléchir et je me suis intéressé au nouveau 

courant qui arrivait en France, celui des « chuchoteurs». 

Avez-vous suivi des formations? 
J’ai d’abord suivi une formation avec Pat Parelli et j’ai finalisé celle-

ci chez Elisabeth de Corbigny, à Mirepoix, où j’ai acquis tous mes 

savoirs éthologiques et passé mes brevets fédéraux. En France, c’est 

une profession règlementée. 

Est-ce que ça a changé votre philosophie 
personnelle? 
Depuis que je pratique l’équitation éthologique, j’ai davantage tra-

vaillé sur moi que sur les chevaux. Mon caractère a diamétralement 

changé. J’ai appris la patience. Je suis plus à l’écoute et j’ai surtout 

appris à observer. A travers ses faits et gestes, l’animal communique 

et il nous dit certaines choses: « Ça je veux bien le faire », « Je ne 

comprends pas ce que tu me demandes! », « Ce que tu me 

demandes, c’est trop difficile. Il faut recommencer ». C’est une 

science qui m’a fait grandir en tant qu’individu. Je pensais, après de 

nombreuses années d’équitation, avoir fait le tour de la question. Ce 

n’est pas le cas! 

La peur est souvent mauvaise conseillère?
Par nature, l’humain est peureux. A partir de là, il faut qu’il puisse 

s’adapter à la situation. Je n’oserais pas dire que je n’ai jamais peur à 

cheval. Il m’arrive de rencontrer des chevaux qui sont considérés 

comme dangereux, mais c’est un challenge d’arriver à rentrer dans 

le box sans se faire attaquer et de sortir avec le cheval, licol en main, 

afin de pouvoir le confier à son propriétaire et aider ce dernier à s’en 

sortir.

L’éthologie concerne les cavaliers de tout 
âge? 
Bien sûr! Les enfants sont toujours très réceptifs. Ils ont très vite de 

bons résultats avec leur poney ou leur cheval. Mais elle s’adresse aussi 

aux cavaliers initiés ou au milieu professionnel des éleveurs. 
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Afirah Bint Bahir, une jument de l’élevage El Bey Arabians

Est-ce que dans la notion de perfor-
mance, on a parfois tendance à oublier le 
plaisir?
Quand c’est poussé à l’extrême, certainement. J’ai fait des 

erreurs avec des chevaux. Je les ai payées cash. Quand le cheval 

est confiant et se donne à toi, tu peux lui demander n’importe 

quoi. J’ai fait des torches humaines avec des chevaux, des 

chutes, des cascades avec des attelages et les chevaux ont colla-

boré sans problème. Ils savaient que si je leur demandais 

quelque chose, c’est parce que je savais qu’ils ne risquaient rien. 

C’est une confiance qu’il ne faut jamais trahir sous peine de voir 

le cheval régresser. 

Que conseillez-vous à ceux qui ont envie 
d’aborder cette méthode?
Lors d’un stage d’un ou deux jours, on ne peut naturellement 

pas régler tous les problèmes. On les aborde et on met un plan 

de travail en place afin d’aboutir à des résultats positifs. L’équi-

tation éthologique ce n’est pas de la poudre de perlimpinpin, 

c’est du travail! Il faut de la constance et de la persévérance.  

Vous avez instauré un système de stage 
mensuel dans les Ardennes…
Ça permet à certains cavaliers, débutants ou initiés, de venir 

plusieurs fois de suite et de progresser. Ce qui m’intéresse, c’est 

de voir comment les choses évoluent. 

On dit que les animaux soignent aussi les 
êtres humains…
Les chevaux m’ont déjà soigné moi! Sans eux, j’aurais mal 

tourné. J’étais un enfant perturbé, fils aîné d’une famille de 

quatre enfants. J’avais un trop plein d’énergie et d’agressivité. 

Mon père m’a mis en contact avec les chevaux et ça a été une 

véritable révélation. Les chevaux ne trichent pas. Ils peuvent 

faire mal, mais c’est une école de la vie. Plus tard, j’ai eu l’occa-

sion de collaborer avec la justice en France. On m’amenait des 

délinquants, des drogués, accompagnés d’éducateurs. Je leur 

faisais connaître le monde du cheval et nous avons obtenu de 

très bons résultats. Les chevaux sont codifiés et respectent un 

statut social, ça permet immédiatement de rétablir l’équilibre. 

On se rend compte de ce qu’on doit faire ou ne pas faire et où 

sont les limites à ne pas dépasser. 

Vous avez aussi une belle expérience 
dans le cinéma?
Oui, j’ai notamment travaillé sur le tournage du film « Les 

âmes fortes » avec Laetitia Casta, Frédéric Diefenthal et Arielle 

Dombasle, sur celui du film « Le Hussard sur le toit » réalisé 

par Jean-Paul Rappeneau, et sur plusieurs séries télé dont « 

L’instit » avec Gérard Klein. 

« L’homme qui murmure à l’oreille des 
chevaux », c’est un mythe pour les 
hommes et un fantasme pour les 
femmes…
Je m’en sors mieux avec les chevaux qu’avec les femmes! (Rire)

Pascal Quittard, Conseiller technique équestre
www.equitation-ethologique-84.com
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Nous venons d’apprendre le décès d’Hisckstead, 

le cheval du champion olympique et numéro 1 

mondial Eric Lamaze. Considéré comme le 

meilleur étalon de la planète, il s’est écroulé au 

moment de rentrer au paddock, à l’issue de son 

parcours lors du CSI 5 étoiles de Vérone. Adieu 

champion! 

L’avis du Dr vétérinaire Samy Abdellich, éleveur de 
chevaux arabes à Libramont. 
Interview Magali Eylenbosch

Comment avez-vous découvert l’étholo-
gie?
Il y a 18 ans, j’ai vu un documentaire qui m’a interpellé et j’ai eu 

l’occasion de rencontrer Pascal. L’approche est superbe! Une véri-

table découverte en ce qui me concerne. L’équitation éthologique 

a fait un boum au moment de la sortie du film avec Robert Red-

ford, mais c’est une science pratiquée depuis des siècles, notam-

ment par les Espagnols.  

Qu’est-ce que ça vous a apporté en tant 
qu’éleveur?
J’ai appris à manipuler les chevaux, mais cette approche m’a aussi 

permis de me sentir en sécurité et d’éviter les accidents, souvent 

dûs à des erreurs de communication. J’anticipe davantage les 

mouvements des chevaux. Je les comprends. 

Est-ce que cette science influence le choix 
des mariages que vous faites?
Certainement! En tant que nouvel éleveur, j’ai commencé par 

acheter de beaux chevaux et je me suis rapidement rendu compte 

que je me plantais complètement. Ça ne suffit pas! Il faut arriver 

à un parfait équilibre entre le mental et le physique.  

Et si je vous demande de faire parler le 
cavalier?
L’éthologie permet au cheval et à l’homme de former un véritable 

binôme. Le cheval comprend mieux la demande du cavalier et 

celui-ci peut interpréter les attitudes du cheval. En éthologie, on 

ne donne pas d’ordre à l’animal, on collabore.  

www.elbey-arabians.com

Plusieurs stages seront organisés sous la conduite de Pascal Quittard 
à l’hôtel La Crémaillère, à Bras-Haut. 
Renseignements : pascal.quittard@orange.fr.
www.lacremaillere-brashaut.be

Chevaux de l’élevage El Bey Arabians
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